
Internet, intelligence artificielle, robotique ou encore 
big data, l’informatique est partout. Omniprésente 
dans notre quotidien, la discipline révolutionne de 
nombreux pans de notre société. L’avènement du 

numérique bouleverse la plupart des secteurs d’activi-
tés et ouvre des perspectives nouvelles. «Nous avons 
besoin d’une génération d’informaticiens, capables 
de comprendre et d’évoluer dans des domaines 
divers, notamment ceux liés aux sciences de la vie», 
explique Olivier Bonaventure, professeur d’informa-
tique à l’UCLouvain. Le but? Allier l’excellence du cursus 
numérique à une solide formation dans le domaine 
biomédical. «C’est à la fois unique et novateur, puisque 
l’objectif est d’appliquer l’informatique à des spéciali-
tés sur le devant de la scène, comme les biotechs, la 
recherche médicale ou le pharma.»

 BIG DATA IS WAITING FOR YOU
La production de données explose dans toutes ces 
disciplines. Avec à la clé, un besoin croissant de 
solutions informatiques afin de traiter, d’analyser et 
d’exploiter cette masse d’informations. «Les méde-
cins de demain utiliseront toujours plus les data. Que 
ce soit pour améliorer la qualité des diagnostics ou 
le suivi des patients», poursuit Olivier Bonaventure. 
«Le rôle de l’informaticien consiste à comprendre par-
faitement les attentes de ces "nouveaux" utilisateurs 
pour concevoir des logiciels adaptés.» Corps médi-
cal, chercheurs et professionnels IT seront amenés 
à travailler de plus en plus ensemble. D’où la néces-
sité de parler un langage commun. «En parallèle aux 
cours d’informatique classiques, nous avons construit 
un parcours "biomed" complet, pour offrir aux étu-
diants les bases en biologie, chimie, physiologie, 
écologie, etc.», affirme Sofie De Pauw, responsable 
de l’enseignement en informatique à l’UCLouvain et 
coordinatrice du projet. «Le diplômé aura donc toutes 
les cartes en main pour maîtriser son contexte pro-
fessionnel futur. Et pour cause, ce sont des secteurs 
d’avenir, porteurs de nombreux débouchés.»

 MÉTIERS DE DEMAIN
Des domaines, à la frontière du digital et des sciences 
de la vie, où le besoin de compétences nouvelles ne 
cesse d’augmenter. Que ce soit en recherche, dans 
les hôpitaux ou les entreprises biotech. «La demande 
pour ce type de profils est très forte, notamment 
dans la gestion de données biologiques ou la 
mise en place d’algorithmes d'IA», explique Olivier 
Bonaventure. Une réalité accentuée par l’expan-
sion des secteurs biopharma et biotech wallons. 
«Ces acteurs privés rencontrent encore d’énormes 
difficultés à dénicher localement des profession-
nels spécialisés», avance Jean-Baptiste Demoulin, 
pharmacien de formation, spécialisé en biologie 
moléculaire et coordinateur de l’enseignement dans 
le secteur «santé» à  l’UCLouvain. «D’ailleurs, les trop 
rares bio-informaticiens sur le marché disposent 
généralement d’un double diplôme (IT et sciences 
de la vie). Notre rôle? Contribuer à combler cette 
pénurie en proposant une formation de pointe, 
qui combine ces compétences, devenues complé-
mentaires. Cela aidera également à maintenir en 
Belgique ces activités à haute valeur ajoutée!» 
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L’EPL s’apprête à inaugurer un bachelier inédit en sciences 
informatiques. Son originalité? Une solide formation aux sciences 
de la vie. Organisé en collaboration avec la HELHa, sur son campus de 
Montignies-sur-Sambre, et en codiplômation avec l’UNamur, celui-ci 
accueillera ses premiers étudiants dès septembre prochain…
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 From scratch. 
Qui dit nouveau bac 
dit programme inédit. 
En effet, tous les 
cours ont été soit 
adaptés aux besoins 
spécifiques de la 
formation, soit créés 
de toutes pièces.  
Avec un objectif 
évident: doter 
les étudiants de 
compétences à la 
fois en informatique 
et en sciences de la 
vie. De plus, comme 
à Louvain-la-Neuve, 
l’enseignement 
mettra l’accent sur 
la pratique à travers 
des projets de 
développement de 
logiciels dédiés. 

 Un parcours 
collaboratif. 
Si Sofie De Pauw 
coordonne le projet, 
la construction du 
bachelier est à l’image 
de son objectif, 
puisqu’il résulte d’un 
effort conjoint et 
pluridisciplinaire. 
En effet, la 
conception de ce 
programme repose 
sur le concours 
d'une dizaine de 
professeurs de 
l'UCLouvain, l'UNamur 
et la HELHa, parmi 
lesquels Olivier 
Bonaventure et  
Jean-Baptiste 
Demoulin.

Entre IT et sciences de la vie, Sofie De Pauw, Jean-Baptiste 
Demoulin et Olivier Bonaventure sont l'un des reflets de la 
conception pluridisciplinaire du nouveau bac.

POLF0014_010_AN069518.pdf



 COLLABORATION
La qualité de l’enseignement est l’un des points 
d’orgue du nouveau programme interdisciplinaire, 
grâce à la présence d’un corps professoral venu d’ho-
rizons variés. La diversité des interlocuteurs semble 
donc assurée. «Les étudiants auront, par exemple, 
cours avec un chirurgien orthopédiste, mais aussi 
des biochimistes ou des chercheurs en agronomie», 
annonce Jean-Baptiste Demoulin. «Cela renforce la 
richesse et l’attractivité du cursus, puisque les bache-
liers bénéficieront de l’expérience et du savoir de 
spécialistes dans leur domaine.» Organisé en codiplô-
mation avec l’UNamur, le programme profite aussi 
de la «marque de fabrique» de chaque université. 
«L’UNamur partagera, par exemple, son expertise en 
bases de données, biochimie ou droit de l'informa-
tique», précise Oliver Bonaventure. «Parallèlement, 
l’UCLouvain apportera sa maîtrise dans d’autres dis-
ciplines, telles que la biologie moléculaire, l'analyse 
de données, les réseaux ou l'intelligence artificielle», 
ajoute Sofie De Pauw. 

 ANCRAGE CAROLO
Le choix de Charleroi n’est pas non plus le fruit du 
hasard. La plus grande ville wallonne ne cesse de 
se développer et offre un environnement idéal sur 
de nombreux plans. «À commencer par les excel-
lentes infrastructures de la Haute École Louvain 
en Hainaut (HELHa), dont les professeurs partici-
peront aussi à l’aventure», précise Sofie De Pauw.  

«C’est également une zone géographique avec une 
forte proportion de jeunes, mais avec un faible accès 
à l’enseignement universitaire. L’UCLouvain s’inscrit 
donc dans l’élargissement de l’offre de formation 
à Charleroi.» Enfin, l’écosystème biotech carolo 
connaît une expansion record, faisant de la région un 
eldorado du big data médical. «C’est une excellente 
façon de se rapprocher de ces entreprises, qui sont 
enthousiastes à l’idée de l’arrivée prochaine d’infor-
maticiens aux compétences adaptées aux besoins 
du marché», conclut-elle. 
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LE BAC EN 
PRATIQUE

 Septembre 2020 
La rentrée prochaine 
accueillera les 
premiers étudiants 
dans les locaux de la 
Haute École Louvain 
en Hainaut (HELHa) à 
Montignies-sur-Sambre.

 180 crédits 
Un cursus de trois ans, 
composé de 85 crédits 
en informatique, 
40 en sciences du 
vivant, 15 en analyse 
des données, 15 en 
mathématiques, 13 en 
sciences humaines et 
12 en anglais.

 Partenariat 
Outre la présence 
de professeurs 
venant de l’UNamur 
et de l’UCLouvain, 
le programme 
comptera également 
sur la collaboration 
académique de la 
HELHa. 

 Masters 
Les bacheliers auront 
ensuite accès aux 
masters en sciences 
informatiques, en 
cybersécurité, en 
science des données 
orientation statistiques 
ou technologies de 
l’information.

 Contact 
www.uclouvain.be/ 
bac-informatique 

  www.uclouvain.be/epl      www.ailouvain.be
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